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A S S BRI
E _NE LA VO .

MARIE A ;
LA coOTu, N CEITE INNOCENTE
APPRENTISSAGE , POUR DEMANDER ELEVEE DANS LES
CONSE|L A CAROLINE. S ES
Loaa s M) [

]

BRAVE. LEE%—U »
JE NA] R4S SU
/NTERDITS LUI RESISTER...
i ‘;%gmffn '
KBTS

ONS
PUISSANTES .
QUELQUE
AMOURETE 2




EST CE QUE 2_VOYONS!
%}OIONAS “TU PL

JE NAL BIS PU
RESISTER
ECOUTER SES
CEOMPLIME,IXTS ET
AE‘ CEPTER UN.
RENDEZ-VOUS....

ST-CE QU'IL
CHERCHAIT PAS A
Z\‘/’TR DUIRE SA

" MARIE ALLAIT A LATELIER
| ACCOMFAGNEE £

LOU/SA UNE VOISINE
NS. LES MEMES

T
-1,
CES BAISERS:

5 £ DONNA

SONT SL/I\/IS JUSQUAU

JOUR O N ETAIT

VENUS AL/X BRULANTS

BAISERS . ALORS

3 MARIE DECIDA

E CONSULTER SA
PEPROU VEE DE COUSINE.-

SES LEVRES CON?PE LES
MIENI\[I:E M ENLACAN
§ TOU/'F ER

VEq)é;VTU
RE?O/'IMENCE 2



ES MAINS 2 ARRETE JESSAYEPAI DE MENER A BIE
ME SENSATION QUE J*EPROUVAIS TON AYENTURE, A UNE CONDITION :
GEE PNE DlSEs TOUT, QUE TU
E ME CACHES RIEN, I“fEME TES
PENSEES

XJ?\{

JE TE

DONNE

E RIE PAROLE

ENTREPRENDRE L
SANS

FION EXPERIENCE
T OUE . \ ECOUTE MON HISTO(RE.
SERAIT-IL

DONC,
ARRIVE

S/ TON
AMOUREUX
AVAIT ETE

PLOS
TEMERAIRE?

S

EN SORTANT DU CONSERVA’KJ/RE
CAROLINE AVAIT QU] E

Mi POUR
CAMARADE DE CO/JRS QL/)
AVAIT DEJA UN ENGAGEMENT.

a

UN SOIR , ASSISTANT DANS
UNE LOGE A UNE COMEDIE
OU JOUAIT SON AMANT, L
SITUAT/ON SUR LA SCENE
LUf RAPPELANT A CONTRARIO
LA SIENNE,ELLE PLEURA

UN INCONNU S INQUIETA
DES RAISONS DE SES LARMES
DEVANT UNE PIECE COMIQUE

CE MONSIEUR ETAIT
TELLEM, N'rsyMPAm/ouE,

RESPECTUEUX ET DO,

QU ELLE FINITPA&' Lui FAIRE
L’AVELl DE SA FOLJE ET DE

SA SITUATION



S, VENi, Si NOS FEMTIQ SONT Al;/ ! TON COMTE
A SLUI P/ez?éao E¢£§NSEFI§N DEVENUES INTIMES, C’EST S'APPELLE
LU Z)EMAND [ L’/‘ng LAIE \ﬁ)su};’% /"%:rr
Sl SONAIBE AVATT CHANGE
MA VIE. MO,

AMANT A
CRU A UN F'ET)T HERJTAGE,
ET JL PAETT
L’ETRANGER.

DEPL//S JE SUIS F/DELE A
MONSIELR DE SARSALLE

-TE ERACONTERAI,
/";/747;E CUI?/ELJSE
ATT'ENDS MONSIEUR
DE SARSALL
EMBRQSSE MOI

SON ARGENT DE.
POCHE, CE QU'IL FAIT EN VENDANT
PARFOIS SES "CROUTES'. IL A ETE
SINCERE_ET SA FPANCHJSE

M’INSPIRE UNE c;
CONFIANCE

p Nous VERRON 4
SOYD/VS PR’LIDENTES !




JE VAIS TE | AVANT DE NOUS /L VOULAIT U= TU_AVAIS SENTI

RACONTER .C. 5 USTTER, /L VE, L L CE QUI DISTINGUE
OU/EM ZR'E/VE MQ éRASSA ET, ETA T E)'Sc TE QS L

EXE DES
N; SSAA[; MA HOMMES DL NOTRE

JE FUS LES STATLES
ETONNEE N’ONT RIEN DE
DE CE QUE . M E.
TAVA[S SENTI /

C'EST AINS| QUE CEST DIFF/C/LE A W JE REVAI QU ADRIEN :
55 TERMINE TON SAUF... E><P JQUER 2 M/r TOUT P,
AVENTURE 2 ) X BRASSA/T SUR
3 POUR MOL OUI. LEs LE\/RES ET ou L
JETAIS AGITEE.. METIAIT SA MAI
JE NOSERA/ J'AMA/S

TU FA/s LA BEGUELILE
ESENT/ JE VA/S




ET QUE FAISAIT
CETE MAIN 2
APPROCHE.
,\//,/ENS DANS

T'EXPHE‘UJE RAI
MIELIX 7

Qg JEWE
ESHABILLE 2

TU EXAGERES.
JE LAl

TOUJOLIRS
APPELE

JE NE LE SAURAIS
Bl A B

J°ETAIS MOUILLEE.
EXPLIGUE-MOI...

CEST TRoP SAVANT. N [T7E VAIs FAIRE MiELX:
SOIS PLUS SIMPLE. JE VAIS TE LE FAIRE
" EPROUVER ¢

ENLEVE
MA CHEMISE/




JE N'Y TIENS PLUS! FAI
DE MON CORP.S;_I'OL\;T

JE FONDS.MA VOIS MES DOIGTS...TU A UNE AUSS| BONNE
COUSINE... ME LES AS JOLIMENT i EC ..

CA COULE, ARROSE.

MA DOUCE...

JE LE VEUX,
VEUX-TU /”IAIS Tu b

TERAS
UN RAFF/NEMENT_/

N'AIE PAS PEUR
ENFONCE ET BOUGE
EN MEME_TEMPS...

PLUS VITE!

PoUI QL/D/
N'AS-Tl

NOI
Y PRENDRONS AUTREMENT, DOUCEMENT...
FAIT AVEEC Mol

NOUS FACILITERONS L’EXPLOIT DE
E QU S ! CELU[ A QU] TU AS RESERVE LE
MAS gAIT FAIRE Bo




CEST VRAIMENT
UN BONHEUR 2

OH NON; PURE VANITE!
POUR ST

SAVoIR ATTENDRE .

—~ |
L <A

AINS! TU NE M,

LIBER/INE ! COMFTE 1

MENAGER NOTRE
ET NOTRE...
REFPUTATION /

SON HEURE V/ENDRA JE TAIDERAI ET JE
PRETE A LE

L’ADERA

RECEVO/R JE VERRAI CE QU’IL VAUT.
S/ CETIE VISITE EST A SON AVANTAGE,

JE_ME CHARGE DE FAIRE DE MON

COMTE SON MECENE

Al
_DENOUEMENT DE TES

" ET AINSI, RASSUREE 4
SL/E’ TON A YENIR,

J “AIDERA

AMOURS. MAIS...

/NET DE
TOILETTE ! 7€u REg/ENDRAS

AUSSITOT QUE

RAPPELLERAI ¢

IL_EST B/EN
7 TEMPS DE
DEMANDER L4

ANTON[A MA DIT

QUE TL ETAIS AVEC

RE ...
AURAIS -JE FAIT

ENYOLER LA
COLOMBE 2



PEUT-ETRE.., ¢, PP QOUE VENEZ-VOUS FAIRE TN HONIE _DAFAIEI: *
VTRE ENTREE N A'CETIE HELRE [MPREVUE ? MANNONCE . LIN TRES
LRIT] = ET QUE VEUT DiRe

“CET AR JOYEUX ?

\/ZO%‘SQ NE PO/%’ECZ ARI[G\//I\:_/EI/; SI?LUE‘N = N COMMANDE . \ous
] M I3
ME CONTER SELS} CHAGRINS : ELLE ; . gr vf;i%E?%E%g &
INTRES ONT.
DAYQWCL/L} EEMENT

A LN AMOURE
PARFOIS DL TALENT.
- RAREMENT DE RECONNAISSANTE !
L ARGENT . ALOPS

FAITES-LU] LINE ..

CERTES, BIEN SUR. € P4 _causin LHRIE?, !
NE_FLISJE. DONC VOIR < SORTONS 7 % S DE gg‘f/j NS
' R, MAL IOLS (&)
COLSINE & -\ (AN =% DU SENT] L/quzgr P s
FAL




/LS SONT ASSEz JoLIS ADRIEN VIENDRA VouS
POUR NE PAS |ES CACHER. REMERCIER LUI-MEME,

LEVEZ DONC VOS YELX, ; VMW" 72 vais L4 L ANNONCER."T
PUIS-JE VOUS EMBRASSER'D ) ) Si VOUS LE PERMETTEZ. .

¥ DISONS QUE TES . GOUTS NE SONT #4S
LTRANGERS 4 ['INTERET QUE 7U PORTES
A CE VERITABLE TRESOR . POUROUOI ME .
L’AVOIR CACHE 2 TE MEFIERAISTU DE MO/ 2
s T
e i
SERIEZ-VOUS JALOLIX
D& NOTRE SEXE A

£ SENT 2 CE. SONT
DR REea5ir
QUE T EMPLOIE

VJ_ALOUX, Mol 2 VENEZ VOUS COUCHER..,JE VEUX
DIEU M EN GARDE... YOUS FPROUVER QU UN ECART DE ...
REGIME NE ME FAIT QUE PMIELIX
APPRECIER LE BONHELR Al
QUOTIDIEN* (




CANDIDE ! _ ELLE ETAIT
PRETE A DES
IMPRUDENCE S

HEUREUSEMENT. JE
SUIS INTERVENLE...

MES . CARESS.

MAINTENANT
MON SIEUR LE CL/RIEIJX MA COL/SINE /1 UNE (ONF)ANCE
ONT FAJT PLU. Q

ABSOLUE EN_MES AVIS . DE QUOQ.
MES FPAROLES.. AVEZ-OUS A VOUS PLAINDRE S 9
SOUFFREZ DONC QUELQLES
ECARTS DES SENS...
JE NE TAPPRECIERAI
WE DAVANTAGE...

ouELouEs JOURS PLUS TARD T ET... PENDANT CE TEMPS...
RENS & EFER eﬁﬁNA oLE BEs o il &
/NTERETS APPELI_ el . )~ MARIE! QUE .

ME VAUT LA JOJE /{(4
I\

DE TA VISITE 2 {

I\

p




OUE

TAIS VENUE .
TE REMERCI/ER.
E COMTI

LUPTE ..
NOTRE

A AIDE NOTR!
FRAICHELIR INTIME..
JE VAIS TE

MONTRER /!

7E SO/\/NE NE NDUS

/7)RIEN NEST.PAS VENU

éJONNAISSANCE CAR
L A DU SE RENDRE E N
FROVINCE ALPRES
'UNE TANTE
L’AGONIE...

I OUS ATTENDRONS
\//ENS DANS MON [AB/NET

PAF/?A »c/—//RFév C UN
COLOG




HUMHM MN

UN VER
DE /"IALAGA 2

VOLONTIERS.

V)L v A DEs FEMMES
AMOURELSES
DYALTRES FEMMES?

EEN E “5ENT \ ILE@MMEMQEUDES
FREQU
REQUEM ASEECIENX LEUR

ANT
CES_PLAISIRS
) PARTICULIERS ¥

MAIS TU ES UNE
DIABLESSE /% k NOUS VERRONS.
PLUS TARD..
\ 5/ TU ES SAGE/




APRES AVOIR ASSISTE
AUX_OBSEQUES. D,
SA" TANTE, ADRIE

...A REGAGNE. SON AT} LIER
TjEISIEN ou IL ACH

COM,
COMTE DE SARSALLE

C'EST VOTRE TABLEAU..
JE NE VOUS EN R‘EMERC/ERAI
JAMAIS _ASSE
D%%XASEMAANES DE TRAVAIL

_PRENEZ VOTRE TEMPS.

o

M, R/'E A
LOQUENTE !

HELAS ! JE NE VOIS PLUS
MARIE DEPLIS QUE JE
Suis SHR CE SUJET..
ENFIN., JE DINERAI AVEC

AR CAROLINE CE SOIR!

NOUBLIEZ PAS DE

LELR PRESENTE,

MES HDMI"IAGES !

%

z




ET...lE CHAMPAGNE
“sE DECHATNE.NT

/L EST IMPOSSIBLE INGENUE! CE SOIR, r BON! ALORS , PUISQU'IL
QU'UN TEL INSTRUMENT : ADRJEN. TE P/?OUVERA LE FAUT, QU'IL LE PRENNE,
PL_//SSE E RER EN_UN C U TE >UCEL c-;_E.

LEL ETRO/T MEME MP S

POUR TON DOJGT LE
usS FIN...




8 \ \ i

TU ES DEC/IDEE / f N \ |

ALORS, EN TENUE SN i
ST._MOT LA GRANDE .

PGS RENER / N CERERLAR
1’ EXEMPLE v DEPECHETOI

OUS. AVEZ LA LA ME], LLEURE
POSITION. POUR ACCOMPLIR
S U7S FAJTS.

(’MONSIEUR LE POURFENDELR .,
JE REPONDS DE LA
REUSSITE.




AHHH ! 4
IL EST,
ENTRE! X

oujir.
*\_\CONTINUE

LU°E
FAIS-TU 2
IL FAUDRA




MAINTENANT.
: A Toj.
MARJE ¢

T
.‘(‘. ;

S/ TU

-

QUE NOUS,
POURSUIVIONS
EN TOUTE
SECURITE.

JE VEUX TOUT.
APPRENDRE ET
TOL_g’Z' DE SUITE

E FAS
AITTENDRE {

CEST 'IN-DiS-PEN-SA-BLE JQ
d VE




MAINTENANT,
LAISSEZ - MO/

LE TEMPS D
VOoUS ADM/RER/




... .DUSSE - JE LA/DER
A TE PRENDRE..

IL NE RESPECTE
PLUS RIEN

LAISSE-LE FAIR
PUISQU’IL Y TRODV.
TANT DE PLA/S/R

FAITE L/NE
LO) :
P/w LA
?ESEEVE
AU
COMTE !

ME .DEPLAIRE 2
JE VOUS AIME
TOL‘/IS LESUDEL/X
OU ‘ADRIEN TE
PROUVE SA
RECONNAISSANCE ...

oul, JE suls
EN FELI, MAIS
. JE SERA/
INEBRANLABLE :
JE RESPECTERAI
CETIE .
RESOLUTION/

T MAS APPRIS
QU'UNE FEMME EST
FEMME DE_ N/IMPORTE

QUEL COTE...

MARIE A RAISON : LA MAISON
DE LA \/OLUPTE A DE NOI"IBREUSES

ORT
POUROUO/ NE CUE/LLERA/S JE

CETE FLEUR CACHEE




Y M'AS ENTRAINEE
DLEALA PES LMITES

.DE
UNE CONSOLA ION
JE NAT PAS FAAT gE

EST ﬁ/ /= -
JOU/SSA CE INFINIE.
INCOMFARABLE ...

TOUT DE_SUITE ,
SITU LE VEUX !

SOYONS BONNES
LLES,CAROLINE /.

A A

4%
02
VavaTs

\
&

K



—

TU VAS DEVENIR )\
ENRAGEE...

: )n

APRES LES ABLUTIONS
RITUELLES , MARIE .
CRAIGNANT LA FRAJCHEUR
DE_L'EAU POUR L'ENTRAIN
DE SON HOMME , EN
ARRIVE A PRENDRE

ENTRE SES LEVRES
L"OBJET CONVOITE.

A VOUS DAGIR .3
FMONSIEUR LE
SODOMITE ¢

EPUISES MAIS HEUREUX
MARIE ET ADRIEN PRENNENT
CONGE DE CAROLINE.




APRES LEUR DEPART.. QgELOU UN_NA PAS
Tt BIEN CE SOIR 2

MAD(EDMDJSELLE,
Ul RE.

F?J IEUSEMENT A
ND/scRET/oN /

PARDON ! JE .CRAINS TOUJOURS | VOUS ETES BONNE
QUON NE VIENNE MENLEVER S T MAIS MADEMOISELLE MARIE
VOTRE... EST S) JOLIE /

EST-CE. QUE JE S ] i S \ T PASSERAS
= y

TEMPECHE DE / p TTE NUIT
VOIR A TON AISE 3 . - PRES DE MOI.
TON AMANT 2 ; LA .

EST-CE QUE JE 3

NE FERME PAS




/S TARD... AS-TU COMFPRIS POL/ROL/OI 2
OUELOUES JOURS PLU AR‘ | e Ap L ConrR PoUROUC
1L N'Y AVAIT PEESONNE.
ALORS, JE I\

N ARNONCE
W GENE ANT‘ON/A

BN TALONS
ETlE SE NRHE B Vs

U AS TROUVE,
UNE SOLUTION?,

CEST AINS/ OUE JE VOUS AIME . - QUITTEZ YOS \/ETEMENTS
RIE EST. NDE TL/ ES BRUNE, JE VAIS COMPARER..
VDUS VOUS \/ALEZ JE VEUX VOUS
MONTRER QUE VoUS VOUS EGALEZ




DELX CHEFS-DOELVRE? NE_PEUX-TU TE
. HE & FASSER DE CE

MEMBRE
DANGEREUX ?

? “EQL

CELA SE
FIXE A LA
CEINTURE.

g

TU SAIS...S) _TU PENCHES
TA JOLIE TETE, Tl POLURRAS
RENDRE A ANTONIA.LA
CARESSE QUELLE T'OFFRE...




JE LE SAIS BKEN
MA DOLICE!

VITE , LE.COMTEY
VIENT DINER!" |
—ae

\

ANTONIA! VA METTRE TUVAS RESTER UN HOMME DU MONDE
UN_COUVERT DE PLUS | NE SAPERCOIT JAMAIS
POUR MARIE. ‘ DE CES CHOSES-LA.
N [ QUE vA PENSER T STT LE S REMARQLEE,
LE COMTE DE IL"EN TIRE UN PLATSIR
NOS MINES DE PLU




A LA MEME HEURE EN VALLEE
DE CHE\/REUSE

E SAVAIS BIEN QUE \/OUS

USSIRIEZ CE FAYSAGE

LJSSI VALL NELIX OU UN
FEMME /

LUI DONNERA] UN L’ADRE
MAGNIF tguE ERAI
PEUT-E AL/

CAROLINE .. JED/NE AVE
ELLE... &

VOUS EN AVEZ DE LA
CHANCE. LE PINCEAU

CLOUE LOIN DE
MES AMIES




MARIE! QUELLE MAR/E GENJ'IMENT AIS... CEST
HEUREUSE SURPRISE ! CCEPTE DEIRE UN HONNEUR
~ Vs NOTRE /N}\gTEE £T UN FLAISIR

AU COURS DU DINER ., GAROLINE VOS SENS ME SEMBLENT
S'APERCOIT QUE MONS/EUR DE Y ENGOU DIS 2 E DE
SARSALLE ES SE%SIBLE S . )A FAUTE CE DE

S N\ 72 CIZR FKER
RESENCE DE M. 3 VoS DESIRS .

%

A L Ts

COMMENT. EMPECHER
U’LIN DESIR VIF ET
OUX . DONC PASSAGER .

S’EMPARE DE VOS

PENjEE.S POUR UNE

AUTRE PERSONNE 7

AVOUEZ QUE MARIE
A PRODUIT SUR VOUS
UN EFFET CERTAIN !

MENAGEMENT, DE
YOS SENTIMENTS.
SI QUELQUE CHOSE
ARRIVE, CE SERA

AVEC MON
CONSENTEMENT...




JE L'ALRA] vouu_/
ET, SPEUT- ETRI

DESIRE
JE I_A VOIS DEI“IAJN
REVENEZ VERS

VOUS "BROLEZ DENVIE]

JESPERE Dici LA _APPRIVOISER
VOTRE BELLE ENFANT?

OUI, MAIS LE
COMTE DEJEUN
/fzu ET.MA COUSINE

JE VELIX ETRE PRETE
POUR SON ARRIVEE .

IN .
IL EST"A PE/NE
HEURES

AH
NE VIENDRA DEJEUNER
QU'A MIDI. NOUS AVONS

UNE HEURE DEVANT NOLIS...

MARIE! LE COMT.




PAR QUEL HASARD LE
L”Ofg'E DETJEUNE-T-IL
Ci:

As 7u PAS REMARQUE LE
PENCHANT DE _MONSIEUR DE
SARSALLE A TON EGARD 9

IL MA SEMBLE..Y
EMPRESSE .
MA|S PAS PLUS !

¥ SACHEZ ALORS
f MADEMOISELLE , QU
MONSIEUR DE SARSALLE
A UN COUP DE SOLEIL

OUS 7,
L ME LA Avoué CE MATIN !

UNE _SCENE DE JALOUSIE L’'AURAIT

EXCITE DAVANTAGE .

ET JE NE
M'OPPOSERAI PAS A CETTE FANTAISIE...

MONSIEUR No.
LE COMTE PR,
MONTE LES

ESCALIERS...

CE NE

EN Y CON.SENTANT

UN CAPRICE DU
COMTE QUE TU
CEDES...

TU AS BIEN \/U QU ADRIEN
NA PAS HESITE A
PRENDRE SOLJS TES YEUX
POURQUOI DONC
MONS/IEUR DE SARSALLE
NE FERAIT PAS LA
MEME CHOSE ?
ET. DU MEME COUR. TU
SERS TON BEL AMANT/

S SOMMES
S A LE
RECEVOIR !

TENEZ, OUELOUES FRIANDISES
POUR LE DEJEUNER .
ME'ITONS NOUS A TABLE.



QUAT-ELLE
REPONDLU,
L' ENSORCELEUSE

JAI FAIT PART A
MARIE DE VOTRE
PASSION... .

\VOUS SAVEZ A QUI JA]
ACCORDE MON COEUR
ET LE RESTE., .
QUELLE QUE SOIT MA

QUE PUIS-JE FAIRE 2
QUEL PLAISIR
POUVEZ-VOUS ESPERER
ONT

OL SONT VOS

MAINS 2

NE VOYEZ-VOUS PAS

QUE MARIE ETOUFFE

DANS SON CORSET 2
LAISSEZ-MOI L’EN
DEBARRASSER/

CEST LA UNE_PREUVE
DE LA OUALITNTDE

JE SAVAIS BIEN
QUIL ETAIT
GALANT HOMME !




AAAHHH..
C/EST
\ DIVIN /

JAIME MIEUX QUE TU.
RESTES MA DEBITRICE!
PAYEREZ,
MONSIEUR LE COMTE
APRES CE QUJ V]

(S

_%
o

EUHH..GNNHA....
OOOOHHHHH. .-

JAMAIS JE NE SERAI
JALOUSE DE TOI 7
ES-TU CONTENTE
DE TON ELEVE 2



s I
a1

J'AVOUE : DEPUIS QUE TU AS S
PERM]S GUE TON AMANT ME
ESSE . J/AI LN CAPRICE A LA

NIERE DU COMTE? .
PARTAGERAIS.TU ADRIEN |

ADRIEN / /

DOIT ME

REJOINDRE

& |




éHLACf-J‘
s i

JE SUIS FLATTE . VOUS NE
MAIS L'OISEAU Si
N’EST PAS S
RARE

LiBER:
QUE QUAND

J'AURAI ENTENDL
VOTRE... RAMAGE /




JEUNE ANTONIA QUE TAf

JE VOUS PRESENTE LE
CHOIS| POUR AMANT /

PUISQU

NOUS VOILA
D’ACCORD,
QUE CHACUN
PRENNE SON
COMPAGNON :
JE VAIS
CHERCHER
LE MIEN!

Tu AS PU CROIRE.
QUE JE RESTERAI
SPECTATRICE
BE EVOLE
EBAT

TU ES BRULANT,
CHER ADRIEN/
JE N’EN PEUX PLUS...







'AS TU EU AUTANT DE
PLAISIR QUE TU TE
L’ETAls PROMIS 2

Tu PIQUES MA CURIOSITE.
5) JE NE CRAIGNAIS DABUSER
U< Y ¢
\ ) | 2\ )
| =)
il 2l

)?AZF)R’AJCH/SSONS NOUS

111
ANTONIA Si ToUs LES

RESSEMBLAENT 4 T
MONSIEUR ADRIEN..

NOUS, 4VONS
"DECIDE DE
LU DONNER
UNE

COMPENSATION-




I SI_MONSIEUR ADRIEN, N’y

PL/ISglL./EE A or PAS J) INCONVENIENT...

DE MANDES Si
GENTIMENT...

BIEN AL

Pvous conNaissiez Q| ) JE SAIS QUE
MA R'EPUGNANCE \( TU ES LOYALE.
MON DEV/(

SON S, ¢
JAI ETE FASCINEE ANTONIA!
JE VOUS L’AVOUE / ‘




A 3** \
n\‘%‘ﬁ \l

. 4
LAl PRiS DANS ™\ ||

BIBUOTHEQLJE
JE NE VOUS (¢ ONNALSSAIS A
PAS LE GOUT
CES LECTURES /




An
JE N4 ; :
Fas SU
)]
RESISTER!

s ErEs mone. . )

MA/S MADERMOISELLE !
MARIE EST S| JOLIE! /8

1L

782866

I

881283

L ENFER DANS LA BD



